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ARTEM réunit à Nancy l’école
nationale supérieure d’art, l’école
nationale supérieure des mines et
l’Institut de commerce de Nancy
rattaché à l’université de Nancy 2.
En 2000 ont été mis en place
les ateliers ARTEM, dont
le fonctionnement correspond
à celui des ARC, ateliers de
recherche et de création, au sein
des écoles d’art (thématique
autour de laquelle viennent
converger les aspects théoriques,
critiques, plastiques et techniques),

lieux privilégiés d’une initiation
à la recherche. Les étudiants de
l’école des mines et de l’école
nationale supérieure de création
industrielle (ENSCI) s’inscrivent
nombreux dans les ateliers
proposés par l’école d’art de
Nancy. À partir de l’expérience
probante de l’interdisciplinarité
au sein de ces ateliers, diverses
directions se dessinent pour
le développement futur de
la recherche au sein d’ARTEM et
concernent essentiellement trois

champs : art et interactivité
(domaine dans lequel la réflexion
est la plus avancée), paysage et
développement durable (suite aux
enseignements croisés sur
les diverses appréhensions d’un
territoire et à la faveur de
sollicitations locales), et enfin
le design (convergence des trois
établissements autour du thème
de la création, de l’ingénierie 
et de la commercialisation).

ARTEM : ART, TECHNOLOGIE ET MANAGEMENT 

RECHERCHE INTERDISCIPLINAIRE :

COOPÉRATIONS ENTRE ÉCOLES D’ART,

LABORATOIRES DE RECHERCHE ET UNIVERSITÉS

La recherche parcourt l’ensemble
du cursus des écoles supérieures
d’art, associant des étudiants aux
chercheurs expérimentés. Outre la
volonté institutionnelle de
constituer des réseaux, les
énergies individuelles et les sujets
mêmes de certains travaux
suscitent des partenariats
nationaux ou internationaux dans
le champ de l’art et du design. 
Ainsi, parmi les nombreuses
recherches menées par des écoles
supérieures d’art, peut être
mentionné l’exemple de
« La construction du réel dans
l’art contemporain », conduite
par Bernhard Rüdiger (école
nationale des beaux-arts de Lyon)
et Giovanni Careri (CETHA-
EHESS1) réunissant, à partir de
2005, étudiants, artistes et
théoriciens autour de la question
de la transcription du réel, qui a
abouti à la publication de Face au
réel, Éthique de la forme dans l’art
contemporain (2008)2. 
De même, « Pensées
archipéliques », recherche dirigée
par Emmanuelle Chérel (école
régionale des beaux-arts de
Nantes), Georgia Nelson et
Audrey Chan, explore les relations

entre l’art contemporain et son
environnement socio-culturel en
coopération avec l’Université
internationale de Miami et l’école
nationale supérieure
d’architecture de Nantes.
Également ancrées dans la
transdisciplinarité, deux
recherches ont été inscrites dans
l’accord-cadre signé entre le
CNRS et le ministère de la culture
en 2008 : « Sliders » et « Locus
Sonus ». 
Sliders est un projet de cinéma
interactif collectif dirigé depuis
2005 par Jean-Marie Dallet à
l’école européenne supérieure de
l’image Angoulême-Poitiers en
collaboration avec l’école
supérieure des arts et de la
communication de Pau, les
universités de Poitiers, Paris I,
Paris 8, San Diego, le CICM, le
XLIM/SIC, l’IRI3, et le centre
iCINEMA de Sydney. 
Né en 2004 sous la direction de
Jérôme Joy (école nationale
supérieure d’art de Nice-Villa
Arson) et Peter Sinclair (école
supérieure d’art d’Aix-en-
Provence), le laboratoire Locus
Sonus explore, quant à lui, les
relations son/espace en s’associant 

notamment avec le CNRS-MMSH, 
le LAMES ou la SAIC (Chicago)4. 
Dans le champ du design,
Catherine de Smet et Jérôme
Saint-Loubert Bié (école des
beaux-arts de Rennes) avec Roger
Remington et Adam Smith du
Rochester Institute of Technology
(New York) posent la question du
rôle des archives et des collections 
dans l’histoire du design graphique.
Enfin, notons l’action de l’école
supérieure des beaux-arts de
Marseille qui intègre à ses effectifs
d’étudiants des sourds et
malentendants et œuvre, avec
l’équipe mixte de recherche Pilab
(Daniel Résal et Cécile Marie,
ESBA Marseille, avec Claire
Maury-Rouan, université de
Provence et François Goudenove,
Websourd), à la constitution d’un
vocabulaire spécifique à l’art en
langue des signes. Cette
expérience fait de l’établissement
un site pilote dans le travail avec
et sur la langue des signes. 
Ces projets, parmi d’autres,
témoignent de la multiplicité des
croisements qui s’opèrent dans les
recherches conduites par les écoles
d’art.
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3. CICM  : Centre de recherche
Informatique et création musicale ; 
SIC  : département Signal, image,
communications du laboratoire XLIM
(UMR CNRS/univ. Limoges) ; 
IRI  : Institut de recherche et
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des sciences de l’homme ; 
LAMES  : Laboratoire méditerranéen de
sociologie (UMR CNRS-univ. Provence) ;
SAIC  : School of Art Institute of Chicago.


